* v, Mars
1778, p. 335.

328 Journal hift. & liee.

que verd. 2°. Les yeux dont je parle, s
toient nullement affectés de rouge & de verd,
Le papier leur paroiffoit trés-blanc ; & aucune
forte d’objet de couleur différente du rouge &
du verd, ne leur paroiffeit teint de ces deux
couleurs ; ce qui cependant dans la fuppofi-
tion de lauteur auroit dd arriver infaillible-
ment. '

M. Pabbé Billy difcute enfuite le fyftéme
de Vauteur des Lezzres @ une princeffe @ Al=
lemagne , qui explique les couleurs par le nom-
bre des vibrations du rajon dont Veeil eft’
frappé *. Lec fingulier, dit-il, c’¢ff que Pau-
teur de ce f[yftéme séleve contre les Newto-
nicns , qui, daprés les expériences les plus
multiplices ; les mieux conftatées, les plus
frappantes, reconnoiffent que les couleurs fong
dans la lwmicre; & gue tout-d-la-fois le mé-
me auteur avance que les couleurs diverfes
font chacune attachée @ un certain nomire de
vibrations , qui Sachevent dans un certain
zems. ... de manicre que les raions de lu-
miere qui renferment autant de vibrations
dans une [tconde, feront nommés rouges ;
&eft-a-dire, que, [elon lui, les couleurs fong
dans les ralons de lumicere, queique toutefois
il foic ridicule de dire guwelles font dans la
lumiere , ce qui eft une contradiction affeg
gentille.

Te ne crois pas quaprés ce que jai dit au
cominencement de cet article, on puifle trou-
ver dans le fyftéme des vibrations aucune ap-
parence de contradition. Les couleurs ne font
pas dans les ralons tels qui font lancés par
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